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L’OCDE a récemment publié une étude sur l’évolution des politiques agricoles dans le
monde,  depuis  le  début  du  cycle  de  Doha  en  2001,  et  sur  leurs  impacts  sur
l’agriculture  mondiale.  En  quinze  ans,  la  production  agricole  mondiale  a
significativement augmenté, les échanges se sont accrus et les prix ont repris une
tendance haussière assortie d’une forte volatilité jusqu’à 2010. Dans ce contexte,
des politiques de protection des marchés intérieurs ont émergé dans de nombreux
pays, notamment des restrictions aux exportations.

Cette étude de l’OCDE synthétise la littérature internationale et quantifie les
impacts des politiques agricoles sur la production, les échanges et la consommation,
au moyen de différents scénarios originaux d’évolution. Dans ce cadre, seules les
politiques  commerciales  et  de  soutien  domestique  (subventions)  sont  prises  en
compte.

Quatre scénarios politiques sont étudiés et comparés à la situation actuelle : 1)
une  suppression  de  toutes  politiques  agricoles  et  commerciales,  2)  un  retrait
partiel de celles-ci dans tous les pays, 3) un retrait partiel dans un certain
nombre de pays développés, et 4) une augmentation des droits de douane et du soutien
interne par des grands pays producteurs émergents, reflétant la tendance à l’œuvre
ces dernières années. Les modèles METRO et AGLINK-COSIMO sont utilisés pour estimer
l’impact  de  ces  hypothèses  sur  les  prix  mondiaux  et  l’intensité  des  flux
commerciaux.
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Parmi les résultats obtenus, l’étude relève que les politiques actuelles entravent
les flux commerciaux, mais ont un impact légèrement positif sur la production
agricole mondiale (+0,1%), tout en limitant la diversité de produits alimentaires
disponibles  (-0,7%).  Leur  suppression  (scénario  1)  impacterait  en  revanche  la
répartition géographique de la production, au bénéfice des pays disposant d’une
action  politique  aujourd’hui  limitée  (par  exemple  l’Australie  et  la  Nouvelle-
Zélande),  et  élargirait  l’éventail  de  produits  alimentaires  disponibles  (cf.
graphique  ci-dessus).  Le  scénario  4,  quant  à  lui,  contraindrait  la  production
agricole mondiale en limitant notamment la progression du secteur animal au profit
du secteur végétal.
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